
Quand ils parlent du chômage, le gouvernement et 
les patrons sont des menteurs et des hypocrites. Ce 
sont eux qui organisent le chômage en gavant les 
entreprises sans qu’aucun emploi ne soit créé. 
 
Cette réalité est masquée derrière les chiffres de 
Pôle Emploi, qui mène une politique répressive, et 
combat les chômeurs plutôt que le chômage : 

  
• Les radiations : pour trafiquer 
les chiffres du chômage plutôt que 
de créer de l’emploi. 

• La non indemnisation des  
périodes travaillées, cotisées
(« droits rechargeables ») négo-
ciée par le MEDEF et la CFDT. 

• Stigmatisation des privés d’em-
ploi comme des « fraudeurs » 
pendant que les bourgeois  
planquent leur argent à l’étranger. 

 
Pour une vie digne sans chômage : 

 
• Retrait total de la loi travail pour ne pas être 

précaire à perpétuité. 
 
• Créer vraiment des emplois, par des  

nationalisations démocratiques. Seuls des 
reconquêtes industrielles et des services 
publics permettront de répondre aux  
besoins sociaux de tous ! 

 
• La fin de la sous-traitance des missions de 

services publics et le monopole des offres 
d’emploi : un véritable service public de 
l’emploi. 

Nous sommes des millions à être privés d’emploi et  
précaires. Pourtant, avec leurs médias, patronat et  
politiciens font tout pour nous maintenir dans  
l’isolement et la résignation. Ils ont peur de notre 
colère, et c’est bien pour protéger leur profit qu’ils 
cherchent à nous diviser. Privés d’emploi ou  
précaires, avec ou sans papiers, avec ou sans  
contrat, français ou immigrés, nous traversons les 
mêmes galères et avons les mêmes intérêts ! 
 

Se syndiquer, s’organiser, lutter 
 
Avec la CGT, refuse l’isolement, relève la tête, 
rejoins la lutte organisée de centaines de milliers 
de travailleurs. C’est le seul syndicat qui  
permet aux travailleurs privés d’emploi et aux  
précaires de s’organiser par eux-mêmes en lien 
avec tous les autres travailleurs. 
 

Unis nous sommes plus forts ! Détruire le chômage 
et ceux qui en profitent, conquérir de nouveaux 
droits, créer des emplois pour répondre à nos  
besoins, tout cela est possible en rejoignant la 
CGT et son Comité Privés d’Emploi et Précaires ! 
 

Travailleur privé d’emploi, précaire, sans  
contrat ou sans papiers, ne reste pas isolé,  
ta place est dans la lutte ! Rejoins la CGT ! 

S’organiser pour se défendre 
 

• Si vous êtes dans l’impossibilité d’aller à un   
rendez-vous avec Pole Emploi (signalez-le par écrit 
à Pole Emploi avec le modèle de courrier du Comité 
de chômeurs et précaires CGT)  

 

• Si Pole Emploi vous réclame des indus (ou  
trop-perçus) : avec le Comité CGT, vous êtes en droit 
de demander une remise gracieuse et/ou un  
échéancier  

 

• Si vous avez reçu un courrier de radiation pour 
manques de recherches et pourtant vous avez des 
justificatifs, ou pour avoir manqué un RDV signé par 
écrit : des démarches existent, de nombreuses  
situations critiques peuvent être évitées !   

 

• Si vous constatez une erreur d’indemnisation due 
à Pole Emploi 

 

• Si l’on vous propose un emploi qui ne convient 
pas parce qu’il est trop éloigné de votre domicile ou 
ne correspond pas à vos aspirations, vos  
qualifications !  

 

Privés d’emploi,  
mais pas privés de droits ! 

 

Chômeurs ou précaires, nous sommes des travail-
leurs privés d’emploi mais pas de droits. Ceux qui 
ont crée et organisent le chômage ne sont qu’une 
poignée face à nous et contrairement à eux, nous 
rien à perdre mais surtout tout à gagner !  
 

Pour le respect de nos dix droits :   

• Droit au travail 

• Droit au logement 

• Droit aux transports 

• Droit à la dignité 

• Droit à la santé 

• Droit à la formation 
 
 

• Droit à un revenu 
décent pour vivre et 
se nourrir 

• Droit à la famille 

• Droit à la culture 

• Droit aux vacances 
et aux loisirs 



Comité CGT Privés d’emploi  
et précaires — 

Union Départementale  
CGT d’Indre et Loire 

Maison des Syndicats 
18 rue de l’Oiselet 

37550 SAINT AVERTIN 
 

Tél. : 02 47 38 53 81 
 

E mail : ud37@cgt.fr 
Site : www.ud37.cgt.fr  

 

Permanence 
 

Chômeur rebelle,  Je me syndique à la CGT  
   Je souhaite recevoir des informations 

 

Nom, Prénom : ..............................................  
Age : .............................................................  
Adresse : .......................................................  
 ......................................................................  
Mail :  ............................................................  
Téléphone :  ..................................................  

 
A remettre à un militant ou à envoyer à :  

Union Départementale CGT d’Indre et Loire 
18 rue de l’Oiselet 37550 SAINT AVERTIN 

1997-98 Occupations pour la prime de 
Noël 
 

En décembre 97 se lance à Marseille un mouvement 
des chômeurs qui deviendra national : ils exigent le 
reversement du reliquat du fonds social des  
ASSEDIC (soit 13 milliards d’excédents) envers ses 
allocataires. Dans tous le pays, la CGT organise des 
occupations d’agences ANPE et ASSEDIC pour  
arracher enfin une prime de Noël pour les  
personnes à minima sociaux !  
 

2003 Mouvement des « recalculés » 
 

En 2003, le gouvernement impose une loi qui  

supprime toute indemnisation à 1 million de  

chômeurs. Par l’action de la CGT, la lutte s’organise 

et des centaines de milliers de chômeurs déposent 

une plainte collective contre l’assurance chômage. 

Le tribunal leur donne raison et le ministre est obligé 

de déclarer que « les recalculés sont réintégrés 

dans leurs droits ». 

1992-aujourd’hui Chômeurs en marche, 
chômeurs en lutte 
 

Depuis 1992, et la création d’un comité CGT de  

Privés d’emploi à La Ciotat contre la fermeture des 

chantiers navals et pour maintenir les emplois, de 

plus en plus de chômeurs se mettent en marche, 

entrent dans la lutte.  En décembre 1995, 10 000 

chômeurs défilent sur La Canebière à Marseille, 

dans une grande marche pour l’emploi. C’est de là 

que naîtra la manifestation nationale des chômeurs 

et précaires qui a lieu chaque année depuis 15 ans 

à Paris, le premier samedi de décembre.  

Pour le travail et la dignité, poursuivons la 
lutte pour défendre nos droits et en gagner 

de nouveaux ! 

 


